
Le calvaire de l'ancLn 
bagnard Danval 

JL'ex^nfiarmacien sentit interne 
sur la plainte de sa femme 

f a i i s . 15 — Le- pûarmacien Oanvai oaHI 
devenu Xou 7 

Sur la plaint» de sa seconde femme. Agée 
«te 76 <MIS M le *a a lie, âgée de tt an*. avec 
lesguc. ie i n nabitaii depuis douze ans, U, 
tu» e«vi meuuer a MtuaHJH. I a n c a n o s 
« t a r a reiiauil.te a eie appréhendé, tuer, par 
n*. soins au conimtseauo Je police de Vanve» 
et du tie sor i infir:n*ne spécial* du «tesOt. 

Danvai. QUI auemdra --a due année au mots 
de decdiiibit) prot inia , JOUIIAVL, depiu» <iuei-
qtie temps, 'les signes d'exaltation A dlffé-
faniui reprises. U avait trappe Wuiaiemeiit 
ba reunne t . sa fil'e 11 y a dttoz loura. une 
Bceiie pai;:>.til«er*fiieiM violente oblige* la* 
deux : rnmes è * enfuir de 1 *ppartemeot 
j .mander sev-cni'* aux voisine. 

C'est assez d jcusment que Danvai s'est 
laisse conduire au de(.<Ot où d** médecin*, 
commis pour l'examiner au point d* rue 
tnenial. décideront s'il dort »tre interné 

nappeion* que Oanvai. condamné au t*> 
g n * à perpétuité sou» l'Inculpation d'avoir 
erapoiïonn* «a première femme, fut, dan* M 
suite, gracié. 

Revenu en France l'ancien pharmacien 
•'•««pli va activement à obtenir la révision 
de son procès qu'n put étaysr par un fait 
nouveau en 1921 En dé vmbre 1923 i* Cour 
de Cassation proclama >t l'Innocence do phar
macien et lui accorda 80.000 franc* de dotn-
macres-inr^r^is. ain«> qu'une rente viagère de 
tt.000 francs 

Le Reich doit avoir 
une vraie £••£!« La «Journée Sportive 

république —.— .̂..r...̂ . 
Une interview du docteur Ht 

ancien ministre badois 
Berlin, là. — Interviews par t» corftxtjMBV 

dam d'un journal parisien, 1* docteur Haas, 
ancien ministre badois, député au Reichstag 

LES MANIFESTATIONS 
D ALJOLH1) HVJ1 

•OOTBALL-ASSOOlATION 
oouPt mm rRXMoi 

ROOUAIX — Stad* Koubaistea contre Star Clos 
le CatMry. U a. terrain d honneur Pont Ronge 

DOC Ai — Bportlng Clab de Deaat eontre Soor 
Mac Club d'AubevUle 1* b. Stade rvemény 

CHAMPIONNAT OU NORD 
rodROOlRG _ - Fnlon Sp^rtlv» rourquennoiw 

:ootre aacta* ffloo d'Arras 14 a u». stade Albert 
FromeSSin, ru* de Gtwd 

Des camions remp'is d'œuïres, 
de photos obscènes 

o 

Ceux nui tes détenaient gagnaient 
près d'un million par an 

Paris. 15. — A a suite de diverses plaint»» 
êtruiant do I étranger. M. Warrain. juge din» 
Liuçlioii. délivrait lan -ternier, une commiseioa 
r-tfc» .;'. a M Karalicq, commissaire s la dlreo-
i - recherche*, afin de pr«cder a une «n-

.'* mîiMisr^ au sujet d envoi* * I éu-anger 
•Su . > J''~.jrr.|>ugnis de photographies 
i r- . Le brica'iier Clément, de la brigade 
aptciai. se livra a des investigations pendant 
un» année environ : il put alors établir que '«s 
éditeurs ohscoripe éta'enl les frère* Georges et 
ïîoberi P.nf'sui. libraires. 4, rue Furstenberg. «t 
qu'il* entreposai.m leur marchandise immorale 
tt), rue Boi»sy d'Anglaa 

M FcraL-cq. en eompatmie de Robert Brtrfaut 
f."e-' n Apporté nier a cette adresse, tl a 
découvert tu. dans deux petites pièces qu un 'ail-
leur sous-louait .LX frères Brirfaut, sang savoir 
d*a< W r s ' usage <ro'<ls en faisaient, une 'nuitl-
taq> d« livre*, de dessins et de photographies 
pcrnou'raphiques 11 ne fallut pas moins de deux 
«en ions .iiilomoHles pour transporter le tout au 
qua' ..'-s Orfèvres. Le magistrat s'est rendu en
suite diiris un bureau de poste ofi de nombreux 
colis nvnient été déposés la veille PST tes frères 
BrCfaùt S l'adresse de M. Merlin. 22. ru»» Milton, 
U a foi mè opociti' n et n saisi 'es colis. 

Saisie a été etralement opérép de 3<VV) kilos 
dirTDrime^ *>l de br x-htirps *»nlreDoaées chez 
Jumc ioffe. M. rue «slnl Martin, mil «va't mis-
*ion de 'e- relier svant leur mise en cirrtllsMorr» 

D'aube r̂ art. \1 L»l»ic, commissaTP de police. 
n' perquisitionné * ftufrv O'seV cher le photo-
Hffs^' l.sn<?lôts 11 v n déoo'tvprt * Onn cli hés 
Hf infiOO én>-c-"ves porno TanhHues pour chécu-
rjf de--o' elles 'es époux Lanelois recevaient HO 
•H.l1 ' es 

Enffn divers témoins nnl été entendus dans 
1) iourrée d'hier pnr M Ren^ix. serrétnire de 
M Fni«ti"r( T>A leurs dires, il ressort que les 
trè-es Rri'fmit. nui se l-vratent en grand >t "e 

^eoroTreiee Imvno-sl. po«séd»nt i»n ehAtoan tan? 
la S»r»h»^Qt «rnB-werAt^wri-^n **|o ciftf» ilriiacsHsnr 
an f>n -cr/ifl en mitre TU» tes fr*re« R-*•*•»*. 
rri-et-.irit le« <=t-̂ Vc de livres portiofTar^iriués 
lBrfSs/»s r>a>- ^r f s 'n ' Ml'eiiK «lérédé» T„ ' pt'insrt 
ne <-es i\-^e« ->n* d'eife^fs. 'm erl*rte»ir h^nn^te 
•Tl v iil dee f'Tree M n̂rMvM**. docmT,en»«frse«-
af+éol^e-'oue» ><es n^rns d'nuteiirs et d'éditeurs 
norl<"r->v!-i~'^nt connus 

• M \Verrn>n s inrulné les fr*rec HHffaut d'OO-
•rB'To :inv bnnnes mœurs cïnfnTn<''ment i\ ta |<>j 
du ? aortl to«r>. n les a cependanl laiiBsés en li 
bert.'" provisoire. 
• e t * ' i. 

Arrêter des §ens 
pour un baiser î 

Bordeaux, 15. — Lundi dernier, un voyageur 
de conimeroe et son amie, qui doit devenir 
ttrniôt sa femme, déjeunaient dans un restau
rant. \n cours du repas. tx>us deux s'embras-
aèrent Un moment après, le voyageur fil des 
Bpsc-vifion-, au "lient d'une table voisine, qui 
ffcsrdnlt ave^ insistance le couple. Ce client 
déclina a'ors ses oom« e' qualité : • M. X..., 
ïbmmi=sa:re de police spéciale ». et tnculpa ta 
JJOyâueur d'attentat aux mo?urs. 

« V» us avez, dit-il. publiquement embrassé 
•Mdame. J'ai observé ce gesv» indécent, que 
«ose renouvelez vraiment par trop ! » 

MENOTTES AUX POINGS, 
REVOLVER SOUS LE NEZ 

Comme le voyageur refusait de suivre à son 
ajUTeau le commissaire, deux inspeteurs de la 
Sftreté furent mandés et, d'après les dire* du 
•t-jageur. on lui mit les menottes, puis on *e 
«ÇTiduisit. a ses frais, en laxi-auto, un révo'ver 
•bus le n<>z. au bureau de la police mobile, 00 
S fut sérieusement molesté. 

' Vers 17 heures, le voyaaeur de commerce fut 
•fjffn relâché, ainsi que «on ««nie. qui avait reçu 

SOTdre le se rendre également au commissariat 
* poii-a. Le lendemain le vovaceur dut rtavenir 

« u bures u de ia po'y-e mobile, d'où il fut con- I 
dVl tu Palais de lustl e. 

- • Changez de l'na». lui avait dit le commis- 1 
aaire. car le procureur do la République doit ! 
•ruiis faire emprisonner. • 
' wsls . am Pnivs. in annonça au voyegeur que 

rafatre était classée r> dornier a annoncé qu'l i 
•mail dépiter une plainte. 

rEVILLETON Pt' 17 NOVEMBRE 19t*. ~ N* » 

Le mort qui est mort 

ancien ministre oaaots, aepute au neicnstag B O X T MONTIGNT - Carrablniers BiU» Mômt-

?t chef du paru démocraM, a afllnne de ia <oy contre Amicale des Arts de Boubati u a 
hOdn Là plu» catagorlutté «u*. eafla rerMOcdr WUv 

A auctané de set traditions *t sans mêcomial WKJAI 
tre aucune de* causes qui ont fait ia gloire 
de son paye dan* le passé et qui feront sa 
force dan« l'avatur. i* Bsacb peut et don être 
MDuMIcain L'rUJeBiadTie. a,fti « V eftt U M 
grande démocratie à lairuelle il a manqué 
jusqu'à o* iour la volonté ou peut-être l'occa
sion d avoir un gouvernement démocratique 

b * do*t*Hir H*— osait que les élection* 
amèneront au RMctMMg un* majorité homo-
gsd*. composée dd K M » ta* é léaànM répubitv4iV 
caln* actuellement dispersés *t qu'use repu-
btlgue allemande. Jeune et vigoureuse sortira 
t* 7 décambre des urnes 

ha politique de compréhension 
de MM. fierriot et Mac Donald 
En terminant, 1* docteur Haas fait obser

ver qu* la politique extérieure de l'Alterna 
gne vient d'Vre nettement défini» par 1* 
chancelier Marx 

Elle prend son point de départ au pian 
Dawes et aux accords de Londres. 

La politique de compréhension inauguré* 
par MM Herriot et Mac Donald peut seul* 
résoudre les problème que la guerre a laissés 
an suspens t 

Les conversations poursuivies dans une at
mosphère de confiance et de loyauté seront 
favorables à la paix et écarteront le danger 
daa chauvinisme* exagérés. 

Le parti démocrate va lutter pour une poti-
tique extérieure de clarté et de réconciliation 
et aussi pour une Allemagne libre parmi les 
pays libres de l'Europe. 

D É F E N S E NATIONALE 
Paris 15. — Le Conseil Supérieur de la défen

se nationale s'est réuni cet après-midi à l'Elysée 
sous M présidence de M. Gaston Doumergue, 
Président de la République. 

• • • 

Le Président du Conseil 
Municipal d» Paris 

a reçu les Maires de France 
Paris, 15. — Le bureau de l'Association 

des maires de France s'est réuni ce matin 
d«ns le cabinet de M le président du Conseil 
municipal de 1« ville de P«ris 

L'Association a décidé de tenir son XVe 
Congrès à Parle les mardi et mercredi 16 et 
17 décembre prochain. 

Les questions su'vantes sont Inscrites à 
l'ordre du Jour du Congrès Réforme de te 
loi municipale ; questions financières ; théâ
tres de province : assurances : affectés spé
ciaux ; régions libérées ; régies municipales : 
lotissements ; assistance - habitations à bon 
marché . Jardin» ouvriers : institutions so
ciales ; signalisation pour ia circulation des 
voitures ; lutte contre la vie chère, etc., ete._ 

Les revendications minières 
exposées à M. Godart 

Paris 15 *• M. Justin Godart. minisire du 
Travail, a reçu aujourd nui une délégation du 
bureau de 1* Fédération Nationale des Travail
leurs du sou* sol. composée de Vigne et Panissal 
membres du bureau de la Fédération et Bartuèl. 
ex-secrétaire général. 

La délégation e développé tout au long les 
revendications minières en insistant toul particu-
lièrenv'n' sur les questions dos salaires des 
retraites, etc... 

Le Ministre a écouté très attentivement les 
lesiderata de la délégation des mineurs et lut a 

confirmé son désir d'aboutir à une solution 
heureuse. 

LE RENDEMENT 
DES IMPOTS 

Parla. 15 — De ' t • Officiel • : Rondement 
des impôts en octobre et dans les dix pre
miers mois avec évaluations budgétaires et 
montant perçus en 19S3 en milliers de francs 

Sucre ex saccharine, octobre, douanes 
15 878. contre 15.501 et 27.757 

Contributions indirectes : 19.S47 contre 
9 73] et 9 801 

Total : 34.625 contre 28.292 et 37.588. 
Dix mois, douanes : 267. 092 v n t r e 386.209 

et "m 157 
Contributions 148920 contre 90890 et 115 433 
Total : 416*12. contre 69 488 et 70.840 
Dix mois : 157 201 contre 670.107 et 613 7 » 

m%m • 

Nathusius poursuivi 
en Allemagne 

Baril». 15. — « La Gazette de Francfort • 
annonce que le procureur général du Reich 
vient d'mtenter une nouvelle action contre te 
général Von Nathusius fondée sur tes accu
sations portée* contre lui. 

Cette action est naturellement indépen
dante de celle du Conseil d* Guerre de Lille 
et 6'appuûe sur .le paragraphe 2 dé la loi 
allemande sur lès criminels de guerre, qui 
oblige le procureur général du Rei^h à agir 
contre tout allemand' qui aurait attenté à la 
personne ou e u * biens d'aïutrul à l lntérôt 
du pays ou du dehors 

UNE DELEGATION DE MOSCOU 
ARRIVEE A PARIS 

PAR 
ALBERT BOISS1ERE 

, ' ^ à h I 1» sa lé bété t.. J« croto bien q u t l 
-'était DIUS ant ipath ique encore r u e M Va«-

o u e in. le iuee d instruct ion En tout ca*. 
'•U me produisit exactement le même effet 
''*St répulsion inst inct ive, de défiance spon

t a n é e Avec sa figure en lame de coutéOtL, 
• S favoris noivre et sel et ce' façon sour-
«o i s« e: mie l l euse d'enveionner sea tnoin-
sires pontses . il était franchement insup
portable. 

vt Mrs Hutitlev m"avant présent*. Il me sa-
tua froidement, avec un m -rue <*• « ° u r -
to i s ie évident et ie le vis . du coin de l 'œil , 
m e dév i sager avec une host i l i té marquée . 
Je n e pouvais , a s surément , prévoir le roi* 
gon^ifl^rr.hle mie ce savant , e s t imé de ses 
« o n U e r e s . allnlt jouer d a n s ma r ie : 0*« 

C e l u s a u il ne m'était « r m i s de deviner 
. i - f importance de c c l u que ta i s appelé à 
ir.Jouer d a n s l 'existence de " Vauque l lû , 

j*Mre d'in*'ructioi i . 
^ M'emnechè crue M Voutroetto «t te doc* 
î t e u . Rrtmsnof» te tes •**orial iromédtate-
« tnent ^ i l d o na^ <«» • « ' ins t i tut . <!»«• «««0 

' m ê m e réserve, dont te ne l e v a i » tardais m* 
"départ ir a leur ésrarfl 

L'otruliste n o u s àxàtt conduite a u pre-
.^xnter é taae Des Infirmier* * n J î î ° 3 f ? W , n ' 
- eh* 

r é tage De* Inf irmiers *n blouse bien- I mai*, «ou* le savez Men 
•nrtalent a i t e n ' i m a s t n e t ctes ehamhre» 1 ou'U * a. oour votre bot 
> m w U w Q k i t e . «w» étea mif i lM i i in f in i dof-smedt 

Londres, 15. — Une détegatioa du Soviet 
local de Moscou, constituant en quelque sor
te te eonse.l municipal de la capitale est ar
rivée aujourd'hui à Londres, afin d'étudier 
l'organisation des services de transports en 
commun 

Cette délégation a l'intention de passeï une 
première commande de 300 autobus, 300 auto
cars, 200 'axis Elle s'occupera ensuite de 
te construction d'un métropolitain, pour le
quel une somme de 6 millions de livres ster
ling est prévue. 

d'apparit ions. . . T o u s l e s courants d'air 
empesta ient Piodoforme 

Le savant expl iquai t à Mrs Huntley . 
— VOua o o u r r e i partir de Dieppe te se

ma ine prochaine. . Je ne ferai l 'opération 
que vers, la f in d'octobre, à la rentrée 1... 
U v a un mieux sens ib le !... 

Et il s effaça pour nous laisser pénétrer 
d a n s la chambre du patient, puis , discret, 
s'Oclip**. 

Moi. i 'ava ls l 'a ir ffun baret pauvre, 
derrière l 'Américaine .oui. aussi tôt , é lo igna 
U garde du chevet d« Mr Huntlev. 

Ah I la bonne bête de Ui Huntley, p a r 
exemple f... Le bon sourire , > c o m m e s o n 
v isage reaoirait l a f ranchise l 11 me rache
tait des deux f igures : clacrues du magis 
trat et du médec in 1 Etendu d a n s son lit, 
d'une b ancheur éb louissante , la tête ca lée 
d a n s le* ore i l l er» U portait des lunettes 
noire* «t ie ne pouvais me rendre compte 
de l'état de s e s ma lheureux veux I 

Mrs Huntlev entama, avec s o n a ir éter
nel lement pincé t 

— C'est le peintre a s d dont Je vous al 
parlé, master Huntley . celui oui a fait U 
portrait de Macrlonald Don José Garcia, 

— Sovez le btenvenu. me dit le vaakee . 
en me tendant amtcatemen ta main . 

— Le peintre au l est en t -Un de faire le 
portrait d e votre sœur . . . c o n t i n u a Mrs 
Huntley. 

— Je vous félicite dit te malade. . . N'est-
c e « a « «u'*U* est aantll la, m a lol ie soeur t 

J'allai* oatuwlUsroeat répondre par a 
compliment de eireonetanee. mai* l ' impla
cable Mrs Hunt lev ne m'en lates» point le 
temps. . . 

— Il ne s'agit pas de cela, eoupa-t-etl», il 
no s'agit nos de ta gent i l lesse d'Arabeita. 
mais , vou* le savez Men. Joht». du danger 
ou'U v a. oour votre honneur , avec l èa • * -

D lS terrain i» 
apCBAix - Racine Club de BonDals eooue 

UntOD siortlTe de Boulocrne 14 h 1S Parc M u 
Oobrulle 

— CA Deiezenae contre runtotiae (Banbaiz) 
y 15 SMlevard de Reims 

CALAIS - Racine riub.de Calât» coalr* Spor 
lins Club d'Abbeville u s 15 tenais Jaliao 
Dents 
HALLUIN - OS rtallulD contre Football Club 
le Roiibalx ti b ts rue d* Lille 

BETHPVE - Stade BethunoU contre CS Wat-
um, tt o 15 Jardin de» Sport» 

m >ncKftOuR - r s . Cmekerqne-Mate conte» 
•ttotle SDortlve de satox t« b ts. terrain de la 

DESVRJSS — Jeonesse. Sportive de Deavre» .ou
tre Etoile «norme de Bnllv tt b » à Desvres 

B' «ITLOOVF - O S C de Boulosne OOntre Clnb 
sportif de Catats 14 h 15 t Boaloene 

C'RBrE - Corbie A C -ontre stade Amléoofs 
14 h 15 S Corbie 

DENAIN. - Denatn Athlétique f ontre Athletir 
Club d* Cambrât i 14 b 15 Place Baudln 

MATCHSS AMICAUX 
LILLE — olympique Lillois rontre O.A Vitry 

14 b 15. Avenue de Dunkenrue 
MHM 

ROL'BAtX — 17 n . Salle de» Fêtes, rue de l'Hos
pice leance organisée par l'Académie des Sports 
An profrramme . Juliiard. ex-champton de Fran-
c* contre Qydé Ctna autres combats 

» HOOKEY 
DOl'Al — Stade Demeny 14 h. » . Sportlna 

Club de Douai contre Club de l'InquAterle de Bou-
lc«De Championnat du Nord 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

Les rencontres du 16 Kovenbre 
Olympique Lillon - tlquipe IA et CA Vttry tA 
14 b a LlUe Avenue de Dunkenrae 

Eqetpe tB et AS Hautmoni LA à 14 à. U. a 
Hammont 

Btiatiie « et Stade Rouoaislen I, i 14 ! . . i Lam-
lersart au Canon d'Or. 

Equli* 3 et tttade Rounalslea s. 4 s b so. a 
rtoubaix au PontiRoiuœ 

Equipe « et Stade Rouoaiswa i, i I i . n . a 
Lambersart. an Canon d'Or 

Equipe 5 et stade Rouoalalea 3. fe • h. W. * 
Uoabais au Pont-Rouge 

Bqulpe U ( t o i 0B a S b. W à Lambenart. 
IU Canon d'Or 

Bqulpe Doguea repos 
Bqnttie iuniors A et olympique Spontng Hallui 

e-ïl» juniors A 4 10 b à Lambersart. an Canon 
l'Or 

Equipe Junior» reaervae et Onion Sportive de P«-
renchle» 3. a a b 30 a Pérencbies 

Equipe Junior- B et Sporttnz Club Pivot» iuntor» 
8. a 10 b . t St-Maurtco rue du Chevalier Fran
çais 

US Salnt-P*i-*ur-T*rnoiM. — Equipe I contre 
O.B Montreull. 14 heures i Montreuil 

"TDlpe t contre Fraternelle Sportive d'Anneqiiln 
ï 14 h M terrain de ta Cavée match comptant 
oour le Chalienice de» Réserve» 

Bqulne (pupille») contre Football Club d'Hesdin 
'Dupltlr») 13 •) terrain de la Cavée 

0 H.N. Su 43» B.i rencontrera aujourdbul. à 10 
aeure». Stade Jean Boom a Mons-en-Barceul. i'é-
laipe IB d* C A S.O Rendez-vous S S b 30 an 
vestiaire 

due aeonif srAvion. — Equipe ta contre Racinv 
Club satn»ies-Mine»' IA. i l i b terrain d'Avion 
- Equipe IB contre R C de Pari» tB 14 heures 
terrain de Sain» Le; loueurs du C S Avtonnnl-
«Mit convoque» * '9 heure» en gare d'Avion 

Sportlna Club d» Leurcrie». — Equipe tA contre 
Olympique Amandmots IA 14 h 15 * St-Amand 
Tiatcb comptant oour lé Championnat do Nord 
orornotton. 

Equipe tB contre Olympique Amandtnot» IB. S 
Lourchea a 14 b 15. sur le terrain dn S CL A 
oette occasion l'équipe IB dn Snortina: présente'» 
«a formation définitive 

Equipe • eontre Club Sportif Haanon lA.à tt b 45 
4 Lourcbes. »ur le terrain du S C L 

Equipa ' contre Equipe Polonais» a 11 heures 
«ar le terrain du 6 C L Ce» rteux dernlèras équipe» 
n o recevront ose de coovpràtlp* oârtlcutlère 

LA OOUPÏ OE FRANCK 
AoiouM'bu!, a 14 h . sur te terrain des Cars 

otnler» de Blllv-Mnntlgny. seront au» prises les 
équipe» de» Carabiniers de BlUy et de l'Amicaie 
de» Arts de ROubatx Dimanche dernier ce» deuv. 
-luhe ont 'ait match nul A Roubali (° buta à S) 
\oré> protoncatlon» rSelementalrea 

Nous comptons sur la présence de» nombreux 
amateur» de la région pour ventr eneonrairer Va» 
locaux qui restent le» derniers représentants de 
la Promotion Artois dans la Coupe de France. 

Le valntueur du match recevra sur son terrain 
le $S Novembre le Cercle Athlétique de Parls.pour 
ie te- tour de l'épreuve de quaJineatloa 

O S D'AVESNES - Bqulpe î eontre Section 
Sportive de Manbeusw 14 b t». terrain du Champ 
ie Van Rendet-vou» an vestiaire à 13 h 30 

UN ORANO MATON INTS RBrCIONA t 
O.A. VITRY CONTPl OLYMPIQUE LILLOIS 

Le Stade Roubaislen devant rejouer son match 
da la Coupe de France nous n'auro:.» pas le match 
toujour- de» plus palpitant» de Championnat .tu 
Nord Stade Roabat*ien-r>lvmptque Lillois Mats, 
par contre .les dirigeant» de l'Olympique tW" 
ont Immédiatement conclu nn match avec un 
CIOQ de Division d'Honneur de ta L1«-oe pari->«n 
oe, qui est de» plu* en forme a l'heure actuelle . 
nous avons nommé le O.A Vltrv. 

Le courace des Vltrlot» est 'égandaira ; de tous 
temps Ils ont brillé au oremier plan du nrma-
oient sportif 

Cette année surtout, le C A vitry s'est arrirme 
"a remportant de très Jolis suc-ès sur le» clubs ci-
après : Vainqueur 19S4-SS du Club Français 3 à «, 
du S -
<> » 0/ : 
• • 1 

Ces performances «oullenent toute sa valeur 
DEMANOCS OE MATCHCS 

Football Club de Ltévln t par suite de forfait, 
tcmanile matchee contre bonnes équipes les 33 et 
10 Novembre, terrain au choix 

Equipe t toute la saison Ec-lre d'urgence a M. 
n stiévenard. I, rue des Garenne». Liévln (Pas-
fle-calats). 

BOXE 
LA ••VANCHB ALVtRSL OECONNINCK 

Le Toiirquenn..U Alveral. battu récemment a Pa
rts aux point» par le Oantots D -onninck, w re
trouvera aux prise» avec son adversaire le le dé
cembre car te ring de la Fourmi, a Parts Le 
Tounroenaoi» a te ferme espoir d'effacer sa défai
te. *t pour ce a repris l'entraînement 

L I CALA OC L I N S 
Le Boxlna RVna Lensots professeur Plnyette), or-

L-.»nlse un râla le dimanche "3 novembre, s ts a., 
HOtel de la Renaissance rue de la Gare 

; A* prosrraaune flgurereat i vàndolaagx»» le re-
eaat vainuuvur de ououisèon l'as Laaaéls bien 
eennu : Lefebvre Dubautols «TUliat» " rïeUuliiL 
Kld vesscneaaoet 

ï*» irrasd» «aa^asin», lensois oftraa* «M toile* pri-
OMS aux boxeur, aussi »*•»•»«* • •— asrsaadé* que 
ta» eomoas» revêtiront un intérêt tout l^rtlcuUer 
JACK 0EMP8EY 0OM B ATTR A-T-IL «ta NOUVEAU 

0*at peu probante ieclare notre confrère « 
• ParU-TlBse»• ., «a WaroduUant le» paroles du 
Cbamploo du Monde Ce nie te désire affirmait-
11 c'est de rentrer dans la vie privée saa* tainals 
avoir été battu Comme tous tes champions rvmp-
sev n'annoncera Jamais otticlellement sa retraïuT 
n existe en Aaaériqa* un <*tal boapme qu noarralt 
forcer Jàcs A dire adieu au ris* c'est ia^Sare 
Harry-wilu Mais dan» le- mtueax amérieaja» o i 
tara «but tour «mpécHef N» deux nomme* d'être 
en présence sur le fin« les eants aux potno-s. 

D'autre part, on assure que Dempsey recevrait 
d'ict peu l'offre de rencontrer Tom GiDoon- À 
Madlson Square Sarden en 15 rounds Ce mat-h 
organisé a ubénéflce d'une œuvre de charité rap
portera a Dempsey U baeateilr de MO080 dollar-
soit au oonr» actuel I «M ooo franc» o S coquet 
La rencootre se disputerait en leoembre ou en 
tanvter 

Au cas JO le champion du monde refuserait l'of 
fr*. OlbbOns aérait oppote k Loi» nru»\amu 
runpey o aenoore à Renouât "=~c 

NATATION 
WCISMULLER AURAIT NACE LES 

100 M«TR«8 EN 47 SECONDES a/vl 
One Information de source américaine parvenue 

vendredi dernier en dern'ére nenre trop 'à™ 
pour être insérée annonce que le fameux nageur 
américain 1 Welsmuller aurait à Chicago batti. 
le record du monde des too mètres naee libre en 
57 secondes «10 L ancien record lut appartenait 
avec le temps de 57 secondes 8/tO ">"»™n»i> 

HOCKEY 
CHAMPIONNAT OU NORD 

Sperfln* Club de Douai :iA) contr. 
Olua d» l'inquetsvle d» Boulegn» n A ) 

Pour son second match de Championnat 1a s O 
Douai rencontrera auiourd'bul l'excellente ènutoe 
première Je l'imiuêterle Club de Boulogne a VA 
heures 30. Stade Oeménv a ' 

La'Jeune équipe locale aura fort a faire devant 
les réputés Bout «finals qui dans leur équipe pos
sède huit Internationaux ou sélectionnés. ^ ^ 

La partie sera dirigée par M Orimomprez pré
sident de la L N H p w 

„—. L *3? , p e féconde Ira 4 Lille Jouer'le Lllle-
Hockev Club T . pour le Championnat de Se série 
Départ au train de 7 h ls 

Le tournoi international 
de hockey à patins 

Pour le Challenge Fourgoue. un grand 
tournoi international de hockey à patins 
s'est disputé h w soir à Tourooin# dans les 
Etablissement* du Fresnoy. 

Voici les résultats de cette importante com
pétition : 

Paris Hockey-Club, champion Part*, bat 
Boyal Hockey Club de Liège, charrxpion de 
Beljriqrue par i but à 0 

Equipe Nationale Ang'jaise, champion d'Eu
rope, bat Hockey Club du Fresnoy, champion 
par 8 buts 1 

Finale • Equipe Nationale anglaise bat Pa
ris Hockey Club par 9 buts à 0. 

Les Anglais ont donc emporté pour la troi
sième fois la coupe Fourçous. Une ovation 
généraie leur a été fait*- par plus de cinq 
mille spectateurs. 

BASKETT.BAL L 
SPORTS - I M I N I N t 

LUI* Rugby A.O. oantr» Fédération de» Amical»» 
d» Rouualx 

Aujourd'hui a 10 Heure, sur le terrain de la 
Bergerie, a st-Andre notre Club local recevra les 
équipes féminines de la Fédération des Amicales 
de Roubatx en matebes amicaux de Basket-BaU 

L équipe première de Roubalx finaliste du 
Championnat de France rencontrera l'équipe de 
LtUe R A C 

Les Roubatsiennes sont de brlllantee» loueuses qui 
ont triotnpé de toute» tes équipes parisiennes, 
leur ayant été opposées et jui ne se sont inclinée» 
que d'extrême Justesse devant Strasbourg Leur 
team est donc de premier ordre et doit fournir une 
oelie démonstration 

L'équipe du RAC qui vient de triompher de 
Saiot-Amand uar «s a 7, est en bonne forme, mais 
elle devra n'employer S fond pour éviter une sé
vère défaite. 

L'é 'îipe B de Roubalx se heurtera ensulto h 
l'équipe- U de Lille RAC ainsi que le» -équipe» 1 
«tes deux Clnb» Ce» matebes s'annoncent plus équi
librés et très ouverts. . 

AfiRONAijTlOUh 

ore un accident mortel 
d'automobile 

Œ S r t IM fauTXAGENtlKE LILLOIS, 
O Î T I N TUT VICTIME 

Un acciçVnt Mortel d'automobile s'est pro
duit kamedi tnatte vers 11 h *u à Lille. 

A l heun» ttracttée. 11. Edouard Oeroop. « a m , 
deroeurant M. Avenue des Ullas. ians le Quar
tier lillois de Saint-Maurice, longeait la chaus
sée, rue Basse, en Usant tranquillement a » 
.journal. 

Survint de te Place Saint-Martin, une auto 
conduit* oar M. Alfred Evin. 21 ans. fils d'un 
entrepreneur demeurant 1J3. Boulevard Victor 
Hugo. M. Deroop. ne prit pas garde aux appels 
da oanducteur. - • - • T 

O dernier, afin d'éviter an accèdent, donna 
un ooun de volant à gauche, mais au même 
moment, le vieillard dont l'attention avait été 

, enfin éveillée, fit d* son coté quelques pas qui 
le portèrent fuefe devant l'àoto de M. Evin 

Le malheureux fut culbuté et les roues du 
véhicule lui oassèrent sur le corps 

Des témoins de I accident le relevèrent «4 un 
médecin fut mandé. 

Le praticien dlaenœtiqua de graves contusions 
Internes, susceptibles 3é produire une issue 
fatale 

En effet, te blessé reconduit à son domicile 
en voilure oTambulance. deeédait en v arrivant. 
M *.bbé. commissaire du ter am>ndiss«rnéTit 
avant rapidement mené une enquête *nr les 
faits aue nous relatons, mit en état V met ia 
«on M. \lfred Evln. qu'il défera au Parquet 
• Interrosé par M Dufayet luge d Instruction 
le ieune homme fut envoyé ensuite a la maison 
d'arrêt, sous l'inculpation d'homicide par impru
dence 

La victime était mariée et pare de deux 
en'ants 

Vn cadavre 
dans les « ffortifs » 

de Ml le 

i 

M. Hude'o, ortsident d'honneur 
du « M e r des Ecoles aiguës » 

Le présidenf du « Denier âes écoles laïques • 
de Lille M. Aldebert, aocompagné de M Mour 
mant, vioe-president, ont été reçus dans la •»*• 
tlnee de samedi, par M. Hudelo. préfet du Nord. 
à qui ils ont demandé d accepter — suivant ta 
tradition — la présidence d honneur de cette 
œuvre. 

M. Hudelo a accepté avec empressement. 
Les visiteurs se sont ensuite rendu auprès de 

M. Sartou, le nouveau directeur départemental 
de l'En=eianement primaire du Nord, et hri ont 
o>rn»ndé de vouloir bien accepter également un 
poste de président d'honneur. 

<t» 

47 victimes d'an naufrage 
Helsingfors, 15. — Hier soir, dans les pa

rages de Kotk4, une chaudière a fait explo
sion a bord d'un vapeur sur lequel avaient 
pris place une soixantaine d'ouvriers qui re-
venaien- de leur travail. Le viapeur a coulé 
immédia tement 

Vingt-deux personnes ont été grlèvexnen* 
blessées ; vingt-cinq ont été noyées. 

LE RALLYE-BALLON OE L'ARMISTICE 
Le Rallye-Ballon organise par l'Association Aé

ronautique du Nord de la France, n'ayant pas 
donné de résultat» pour l'attribution des Coupes et 
des prix, l'épreuve sera courue à nouveau confor
mément au règlement le Dimanche 23 Novembre 

Los droits d'engagements perçus pour i épreuve 
du il Novembre restent valables pour le -33 Novem
bre, cependant de nouvelles Inscriptions peuvent 
être reçues chex M Charles Crombej. si. rue du 
Curé St-Etlenne a Lille . au siège de l'A.A N F 
•2S. rue de» Canonnler» et à Roubalx. chez M eu-
velle, 75, rue Nain De nouveaux fanions ser^ot 
remis à tous les concurrents le dimanche sa te, 
Grande-Place a partir de 9 h. 30 Le départ aura 
lieu à 10 h 30 et de nouvelles cartes de contrôle 
seront remises a chaque partant 

HIPP1SMK 
COURSES A VINCENNES 

Ire COURSE — 1. Valdemplerre H. Tb. Monsieur 
g iS.OO p I7M — 9 Vitania. Flrm. o S8 00 — 
3 very Qulck. M L Bernard, p îboa 

3e COURSE - I. 'Jlea. Chrétien, g. S8.S» . t. 
17 00 — S Udenx. L Pottler. E 23-=o. — 3- Uranie 
IT. Limant, p. 17.50 

3e COURUE — 1 Uriel V. R. Coran Mainard. g 
17 50 : p. 19.00 — 9 Upsilon. V. (iougeon. p. 46.30 

te COURSE — 1 Cyrus II. M Saura, g 653 00 ; 
p 8850 — S. Uruguay II. M de Villeneuve, p 
19.50 — 3. Tjnca, H. Delavaux. p 17.50. 

; j COURSE — A Vaudeslncourt, Rlaud. g 10.50: 
p 11.50. — i Wasa L Pottler. p. 18.50 — 3 
valentlno. H. Picard, p 1550. 

6e COURSE — 1 Shelty. Cholsselet. g. 9400 : p 
85.00 — S Ouistiti. .Gueroult. p 98 00 — S Re 
Mac Gregor. Dessauze p 14.50 

A 10.000 METRES. S O U S ^A MER 
Toklo, 15 — Le plus grand fond tnarm, 

établi jusqu'à oe joua- vient d* l'être à envi
ron 50 milles au ar„e de ia cOte du Japon 
dans l'Océan Pacifique par le vaisseau ue 
guerre japonais • Mandchou » an cours d'une 
expédition hydrographique 

La profondeur réelle était même si grande 
qu'elle ne put être mesutree complètement, 
car la sondée du navire n'atteignait qu'une 
longueur de 32644 pieds soit environ 9.800 mè
tres. 

La plus grande profondeur océanique con
nue jusqu'à présent avait été découverte par 
un râteau allemand en 1913 au large de la 
cote de Mindanao, aux fies Philippines où le 
fond relevé étaient de 38.113 pieds environ 
9.635 mètres 

Le. plus grand fond relevé jusqu'ici dans 
l'Océan Atlantique se trouve juste à l'Est de 
l'Ile de Haïti et atteint 87 928 pieds, environ 
7:380 mètres. 

P L U S DE T R O N E . MAI» 
ENCORE DES MILLIONS 

Berlin, 15. — Le Tribunal de première Ins
tance de Berlin en suite d'une action intentée 
à l'Etat Prussien par le prince Prédérlc Léo-
pôîd dé Prusse, cousin 1« f^ t tahrn* II. a 
déclaré nulles non avenues et illégales tou
tes les ordonnances prises après la révolu
tion concernant la confiscation des biens de 
la fpmille des Hohenzolleirn et en gènoral de 
tous les princes dépossédés. 

On croit que l'ex-kaiser va s* baser sur cette 
décision pour Intenter au Gouvernement du 
Beich un procès monstre dans lequel II rfc 
clamera la restitution des biens qui lui appar
tenaient avant son abdication. 

EN DEUX LIONFS 

Paris. — Colonel Gossart. 6» chasseurs Lille 
nommé flenéral de brigade étal-major. 

New-York. — Mère banquier J.-P. Mcrpan 
gravement malade. Etat désespéré. 

Gand. — Général Drubbel, pendant guerre com-
mand. 3e division armée, est décédé. 

IAÎ Caire. 1-e ministère Zaghioul Pacha a dé. 
missionné tuer. 

M - HANS BOSSARD 
A CALOMNIE M. JUDET 

Lausanne, 15. — Au cours du procès en di
vorce des époux Bossard, Mine Marie Bos-
sard aXfirma, on le sait, que MM Ffoeat Ju-
det ei Paul Meunier député français, déco 
dé depuis se seraient rencontrés pendant la 
guerre avec M. von Romberg, ministre d'Alle
magne. 

A la suite de cette accusation, MM. Judet 
et Meunier déposeront une plainte et le Tri
bunal cantonal de Locern* reconnu* Mme 
Bossard coupable de calomnie. Elle fut con
damnée à payer à M. Judet une amende de 
100 francs et une indemnisa de 5.000 francs 
et à M. Me un. er ou à son héritière testamen
taire. Mlle Guibert, une Indemnité de 6.000 fr. 

Mime Bossard adressa au Tribunal fédéral 
deux recours en droit -.ubl'.c contre ce Juge
ment. Le Tribunal fédéral, dans sa séance 
d'hier, a rejeté ces recours à Vbnamaiaxitè, 
les considérant non fondés. 

UN EX-DÉPUTÊ C»MMUNISTE 
FXJSILLX EN ESTHON1E 

Londres, 15. — On mande de Reval à 
r « Agence Beuter ». 

Les débats du procès des 149 comrnunistes 
accusés d'avoir organisé un coxnplOt visant 
un renversement de la CimMltution estho-
nieorAe se poursuivant devant la Cour mar
tiale 

L'ancien député cotomuniste Tomp a été 
condamné à mort pour avoir insulté la Cour 
et avoir prononcé un discours séditieux au 
cours des débats. 

Il sera passé par les a n o e s cette nuit. 

S y H ^ . - LA l E l t UL MAI IHU ItAttAxh AfT 

BR PAirrui t%oN«*ei, rA» & RATS. ^ r* 
t^HSSL°^I^a .o^tjaéxtegeura. d* la maison 
r renvois. prOillant d un* journée de renos n»> 
couraient hier matin ^ ' S l T a ^ , l * T i o r u i f f 

TS-f* ,?P v a s e - néceosaireé à une parue de 
Péphe qu'Us avaient opojetée. 
« i S K * 5 ^ u « a * » s tes conduisirent près du 
remblai de* tnagatuns miu âfras Alors oue l'un 

teS'-lur^r^ nfffv ^ ± ^ ^ ^ " « ^ 
crt^'bÏÏreur nrarautes, a poussa un 

•tAIZABI» D«X«>UVBnT* 
Le oxStrjenaaeur venait d'at>sreevolr le cadavm 

d'un rACimma. dont ie vteage ' U l ^ i S a ^ ' T ? 
moment avoir été tailladé à coup* d* raaoâ s « ! 
compagnons «tant .urvanu*. decidèreni d:auiv 
préveiUrimmàd*tani«tel te satte* aaT«ai^Sa> 
oabre découverte. ^ ^ ^^ 

U»a»»snt avisé par eux se rond* à l'endroit 
désigne, il pansa on examinant te cadavre craè 
te mort devait remonter à plusieurs iours car 
stuco1"03 M t r o u v a r t S P1*"1 S H de décompe-

t a nteiheumrx avait te tête horriblement mu-
tUée. les yeux étalent disparus des or M tes La 
Peau et une arande parti* des onalrs du cote 
droit du visotre. fi'existaienl plu*. Le policier oui 
se rendre compte que ce devait être la l'œuvre 
dos rate, dont un terrter était d ailleurs tout 
woçhe. Avant fouillé les vêtements du mort, 
il n v trouva ou un indicateur Chaix. ainsi qu une 
jeutejf lace de poche, portent la réclame d'un 
commerçant d'Aucbel ;M»s-de-CalaJAY) ^ ^ 
* rîS ÏÏ2SKSf12SB..h11 «*"5*«U dé déoMrrr* 
» ^ L S î i ï , r * 1 .* r e U « 0 B o M M " » " produit par 
S L ï ? * ^ 1 » - A» aurpius. 1 oreille droite é t a l 
«*» etUWe «t qu sang avait coulé par te Ha» 

M t o r ^ L ^ J * " î ^ 6 ^ ' S 6 - « u ^ rétrouvi 
a*»££îr A ? l'T1?' * " £ • • « \*™btm de rinconnu, 
r i? -^ .»^JjJLÎ2 u r ! î l r léxplication de l'énigme! 
^ ' a ï ï n l ^ 2 ? * ' !L*a*îS 6 a i ? < , ' u n suicide. 
*». «SSiïSii • * * * • a t o ** te P06** C. police dtfl 
%iJ?r0D'U?maent •* f n P*rt* M t > ô m î c c à î . m i s s « ire de ses constatations. maml' oa^' 

L nvpoihése d'un suiczdB partit M mt» tm 
chose tre* vraJsemblatile. ^ ^ *••»»»»»»• 

U S StONAl fMDr jVT BfJ WORT 

„ _ L * , ê * " ^ e i l o ? t „ O D S * H «^teolir i identité «te 
un bomone d* taille moyenne, 1 m. 65, parais
sant &BÔ d'une quarantaine d'années, aux cb*v 
veux châtain clair.Sa misa est celte d'un em^'ové. 

n portait un ohapeau de «autre mou. gris • ta* 
imperméable d* même couleur, avec doublure a 
carreaux . un pantalon noir, rayé de blacc, 
avec Plis dans le ba* des chaussettes de coton 
lie de vin : un veston et un gilet noirs : deux 
chemisas, l'une blanche 1 autre à fleurs, rave* 
rouge ; des chaussures noires à lacets. 

Moutons eue l'inconnu est tatoué à te mata 
CTode et au poignet gauche Les deux destrtrx* 
représentent un cceur enflammé. 

D'après les constatations médicales, le osas» 
remonter** a environ un* se:-aine. 

La police enquête pour tenter S'établir l'éast-
ervil du désespéré. 

LA S U P P R E S S I O N DE c BIRIBI > 
Paris, tô. — Par arrêté » date du 16 no

vembre 1034. U Commtseton chargée au MV 
nlstère de te Justice de l'étude des queetiotea 
se rattachant à la 'forme du régime firnlian 
tteire, a été notûmée 

• m 
L E S AXLJfig W'KXPl^JTTENT P L U S 

L E S C H E M I N S D E F E R R H E N A N S 
Coblence, l i — La Haute Convniésion in

teralliée a promulgué une ordonnance aux 
termes o* laquelle Texploitation des chemins 
de fer des territoires occupés est transférée 
par la régie à a Compagnie allemande des 
chemins de fer organisée par le plan Dawes, 
te 16 novembre, à 10 heures. 

LE COMMERCE EXTERIEUR 
Paris, ta. — L Administration des OOUUM esaa-

«aunique le tableau compauraUf suivant de nos iat-enations et exportations pour les dix premier* 
)ts de l'année IS94 par rapport aux dix pre

miers mois des années 1933 et 1913, cette dernier* 
étant considérée comme la dernière année nor
male d'avant guerre 

dvstn* dont la houille cru* a*glomérée et carbo
nisé* et objets fabriqués s'élève a la somme te 
3* milliard» sa» HMÔOO fr pour 47 milliard* 
SM IU00» fr. : pour «7 million» «00.4*9 tonnos. pw> 
seatam ainsi «•• aucui*ntatlons de 7.017 777SS* fr. 
«t » SIS 989 tonnes, par rapport aux dtx pi muter* 
mot» de l'aimée lt*3 et de» aosrmentatKms de 
» 7«« 8*9 ooo fr. et 10 S74 te» tonnes par rapport 
aux dtx premier» mou de l'année 1*13 

9» •iB»rtatlon». - Le total de nos exportatsaa* % 
(Obiets d'alimentation, matières néocssalra» A l'iav-
dustrie, objets fabriqué» et colla postaux), s'éttva 
A U somme de 33 979 187 000 fr pour 93 994 tso ton
nes, présentant ainsi des augmentations de s mil-
Uards 639 799 000 fr. et 4 139 744 tonnes par rapport 
aux dix premiers mois de l'année I9S3 et de» aug
mentation» de 98.3*0 437 ooo fr. et C.97B i»t) tonnes, 
par rapport aux dix premiers mol» de l'année IBM. 

« l i e . i i i 

Les prestations en nature 
Paris, 15- — l a Comité •pecial geumaivo-4UA»t 

chargé de régler les ojverses question* se rap
portant à la passation dés commandes et a 
l'exécution des prestation* an nature a tenu 
séance ce matin. 

Comme on le sait, les disousaione ayant été 
parfois très vives, les membres du Comité ont 
décidé d'un commun accord de s'adjoindre an 
membre supplémentaire de nationalité neutre. 

Dès que là personnalité ainsi choisie aura 
accepté le mandat qui lui est offert et sera ar
rivée à Paris, le Comité se réunira de nouveau. 

SUSPENSION D'UN SERVI» POSTAL 
PAR AVIONS 

Le serrice postal par avsone : Paria-Stras, 
bourg, Varsovie-Prague, vietme-Budapes*, 
Belgrade-Bucarest cessera de fonctionner, eaj 
raison de la saison d'hiver, a dater du 15 no
vembre courant. 

La réouverture de la ligne est prévue poua 
le 15 février 1995 

Le pat ient eut u n geste débo-inaire pour 
l'apaiser. 

— En vérité, Bvelyn. v o u s n'êtes p a s 
ra isonnable 

— C'est c e l a r iposta a igrement Evelyn 
Hunt lev . dont l 'entendais u prénom oour 
la première fois Dites rue c'est '.rabella 
cru! l 'es t raisonnable , et mol . folle Je n'ai 
p a s a m e n é don José Garcia Ici pou,r être 
témoin de n o s discuss ions . . . John J'ai 
a m e n é don José pour a u e vous lui dlsie», 
vous seul ê tes autor isé r-iur le dire, c o m 
bien dangereux serait pour lu i d e se Mer 
aux excentric i tés d* •.rabella, 

— Oh F vous êtes p lus é l o t n e n t e que moi 
sur ce s u i e t . fit lé m a l s o ? i ' u n ton très 
doux. 

— Et lui déc lar ie ï . îettement que vous 
v o u s oposeriez de toutes vos forces te c a s 
échéant , à un mar iage -ui ne serait point 
de raison. Dites . John, dites & cet hono
rable «tentleman qu'il n'a rien à attendre 
de bon d'une nareil le perspective I 

— Voua êtes bien ex igeante . Eyvelyn I 
répondit l'époux tvrartnlsé «c un m e n u 
ges te de la m a i n oui voulait traduire s o n 
extrême lassitufJe » Je ne e a l s •>** ce que 
le g e n t l e m a n a de boa o u de mauva i s a at
tendre avec A rabella 1. Et vous n'en pou-
vex rien savoir , n i eux tout les premiers I 

— Voue sa vas bien cm'elle est excen
tr ique ? 

— Il n'v a D S « qu'elle, m a ère Eve lyn 1 
— Vous m'ave i cent fois répété que vous 

l e verriez d'un m a u v a i s œi l s e marier e n 
France I 

— Ah f que ne dlral - ie pour vous 
être agréante, m o n amie 1 

B Mr,Hunt lev se tournant s u r la f lanc, 
murnTtira d'un air e n n u v é ; : 

S sa têt» e t voua à U 
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s a n s m'en créer d'autres 1 Bonsoir, honoré 
gent l eman I 

— Je ne vous t i ens 'Pas "uitte I vociféra 
la tenace Mrs Hunt lev en l 'obligeant à se 
retourner de notre c6te 1 Vous allez avouer 
à don José Garcia, qui fera votre portrait 
quand le docteur Bomanoff vous a u r a 
guéri . John I aue je s u i s sage e t qu'Ara
be lia ne l'est point I 

Le patient me sourit , de s o n bon rire de 
vict ime et. me ta i sant s igne de m'appro-
cher p lus prés, tout ores de SOL v isage dé
bonnaire, m e "vjuffla à l'oreille : 

— Merci de votre bonne attent ion, pour 
ce qui est de la peinture à l'huile ! 

P u i s , p lus bas . d'une voix presque im
perceptible, il ajouta conf ident ie l lement : 

— •nrez-vo i» de là c o m m e vous pourrez I 
Mais, entre nous , m o n «-nrcor.. e l les sont 
auss i folles l 'une rrne l'autre ! 

Et il me serra cordialement ^a m a i n une 
fois de plus, avec une commisérat ion qui 
n'était pas fe inte 

Quand nous fûmes d a n s l 'ant ichambre, 
Mrs Huntlev. t r iomphante à bon marché , 
m'interpella. 

—• Gtes-vous fixé don José f Mon mari , 
par discrétion, n'a pas voulu laisser voir 
devant voué son sent iment complet sur sa 
soeur ma i s fe v o u s as sure ou'H est bien de 

,mon av i s t . 
— Madame, repondts-je. • al do passer 

pour u n nigaud aux veux de Mr Huntlev t 
H n'v s n a eu que Door vous à parler et 
vous ne m'avex pas permis de placer un 

m o t . . . 
. On* vouttez-vous donc lui dire T 

— Ceci I Ou'tl n'est n*e dans las inten
t i o n s dé mlt»s Arahella fil dans l e s miennes 
d'unir nos deux dest inées I Et crue vous 
v o u s donnez beaucoup de n v l pv-ir-hatl de 
chose I 
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— Attendez donc, at tendez un peu pour 
voir si ma orécautjon est m u t i l a 

Le docteur Roman, ff vint mettre un tor-
md à notre entret ien, qui menaça i t de s'ai
grir. 

— Madame, dit-il. si v o u s voûtez vous 
donner la peine de monter " second, d a n s 
m o n appartement privé, afin de vous t re
poser. , et prendr une tasse de thé 

— Venez, don José Garcia L.. me lança 
Mrs Huntley . 

Et ie fus encore obliKé do tenir mon em
ploi de parent pauvre et d al ler prendre 
une l a s s e , de the et des rôties a u e le s a v a n t 
ne m'offrait DOini 1 

il eût fal lu être aveugle o o u r ne po in t 
voir crue je g ê n a i s lé docteur Bomanoff e t 
qu'il t iauait s u r ma oraat v embarras 
sante Je marcha i s derrière eux c o m m e un 
témoin s a n s tact de leurs t inauder ies et 
de l 'empressement e x a g é : ' i - c montra i t 
le savant auprès de La femme de x>n cl ient . 

— Ah ca 1... neneai-ie . . . Est-os que . . . 
est-ce «ru* f... 

Non I Evelyn Hunt ley étu une hono
rable ladv oui ava i t plus d ' imaginat ion que 
de t e m p é r a m e n t Mais, rm observateur 
avisé , (e constatai , aux manières du prati
c ien , au' i l ava i t , lui. autan- dé t empér 
ment a u e d' imaginat ion Cet h o m m e froid 
et rébarbatif é ta i t , auprès, d'elle, u n véri
table amoureux qui la issait bêtement voir 
son jeu : e t le p lus drOte était que Mrs 
Huntlev n'avatt c a s l'air du tant d« «'«n 
apercevoir ! 

Ouant au docteur, i l n 'avait pas l'air de 
beauceron prendre garde à moi I J 'aurais 
vien voulu orne l'tntertnin<sbl* séance prit 
f in Ils s 'étaient a s s i s côte à côte à. u n e ex
trémité d u sa lon, et fs m e . n a i s co i . d a n s 
m o n fauteui l , à l'autre ex-r tite. avec la 
cra in t s de gêner leurs 4Hrparwdon<-. l iai do> 

l mes t ique entna ex aactÀt i a sbéà 

— Non . pas s u r te guértdr •*» di t te dos> 
teux Sur la c o m m o d e entra les d a n s ts-
nêtres . 

Et, la boisson chaude vèrsêo dan j tes tas 
s e s , i l an offrit une ga lamment à la d a m s 
de s e s pensées Comme il semblai t m'avo ir 
oubl ié , i* me crus obligé dé me servi - moi-
m ê m e Mais ie n'eus pas la force d achever 
m o n geste. La tro is ième s*e de thé j u i 
m'éta i t dest inée, de toute év ide -, (e o o-
sa ts o lus la prendre Je c o m p r i s q u e cette 
t s e s e al lait m'échapper i e s uialns. t a s * 
m e s mains tremblaient s i "avais l'audaoa 
de m'en sais ir . 

Le service à thé reposait sur une com
mode , çetîe c o m m o d e éta i t n,"M commode 
Louis AVI . . . à des sus de mar1 re rose, et, 
à né pouvoir m'v tromper -ette commode 
était rua commode , la commode de Claude 
Saint Hélie ou i avait servi à Botsrohert, 
ant iquaire , pour myst i f ier Georges Lotsean 
e t F a n n y . 

Alors, tout tourna a u t o u r de moi u n e sa
rabande folle, d a n s te . sa lon du grand sa
v a n t Je ne les e n t e n d a i s plus , le ne tes 
voya i s plus côte a côte, sur ,e c a n a p é J'é
t a i s pr i s 4 la gorge o a r une a n g o i s s e mor
tel le Je ne douta i s p l u s un Instant du trn-
o u s n a r d dernier qui m'était t endu 

Mrs Hunt lev m'avai t a m e n é IA. devant 
la commode Lou i s XVI de Claude Satnt-
HêHér. avec la m ê m e astuce rue son frère 
Macdonald m'avait a m e n é à sa tab la de
vant le lune d'Instruction do Beanêras 

Je compr i s a u e t'étais le fouet de tous essi 
gsns-la- crue t o u s ces gens- là m'avalent de
puis U>*jgtemo« deviné e t au'aotsni d e mof 
c'était c o m m e un réseau de l ier invis intas 
«jui sa resserrait oeu à oeu ' Je comprte jm 
qu'il v avatt ierrlôT* tes I s a x f^ce* hosatf-
tes e t fmpénétranles d* M v £ « ? , w 1 J n j * é j 
rcgjuJJste I Ja *oo)firj. «B* t o i i t ^ o r g i ^ i i j i 
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